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PNC, uN vRAI méTIER…
mêmE l’éTé !

PLUS	DE	PROFESSIONNELS	POUR	PLUS	DE	SECURITE

Pour l’UNAC, le recrutement de  saisonniers doit être ouvert en 
priorité aux PNC demandeurs d’emploi. 

Avoir autre chose que des pilotes professionnels régulièrement qualifiés aux commandes 
de nos avions vous parait-il concevable ? 

Il y a fort à parier que non, alors pourquoi ce qui ne semble pas concevable pour les 
navigants du cockpit le serait pour les navigants de la cabine ? Sommes-nous moins 
professionnels ?

Pourtant, Air France a annoncé le lancement des recrutements de PNC non qualifiés pour 
l’été prochain. Ces personnels non professionnels, non qualifiés, non compétents, vont 
remplacer pour quelques mois de vrais PNC qualifiés. Il s’agit du recrutement d’étudiants 
qui seront chargés de travailler en tant que personnel complémentaire de bord dans les 
avions d’Air France en remplacement de PNC qualifiés.

La sécurité des vols est au cœur du discours de la Compagnie. Mais, une fois de plus, 
nous devons constater que, pour la Direction, cette préoccupation ne va pas au-delà du 
discours. 

Pour nous, à l’UNAC, la sécurité des vols passe par du personnel qualifié. Les compétences 
du PNC en matière de sécurité et de secourisme sont sanctionnées par un diplôme, le 
CFS.

Plusieurs centaines de PNC qualifiés sont inscrits en tant que demandeurs d’emploi à Pôle 
Emploi. Sans compter les 200 PNC qui vont prochainement être licenciés de Corsairfly.

Nous demandons à la Direction de donner une priorité à ces professionnels dans les futures 
embauches de PNC.



 

 

 
 

Ref : 10-07-45-FM 
 
        AIR FRANCE 
        M. Eric SCHRAMM 
        Directeur Général Adjoint  
        Des Opérations Aériennes 
        45 rue de Paris 
        95747 Roissy CDG 
 
        Roissy, le 29 juillet 2010 
 
 
Monsieur le Directeur, 
 
La sécurité des vols constitue sans aucune équivoque la priorité première d’une compagnie 
aérienne. Le Directeur Général, Monsieur Pierre Henri Gourgeon, dit lui-même de façon 
très juste que « la sécurité des vols est la raison d’être de notre métier de transporteur 
aérien ». Dans sa communication, interne aussi bien qu’externe, Air France insiste sur la 
nécessité d’être très exigeant en matière de sécurité et nous ne pouvons qu’être d’accord.  
 
Malheureusement, sur le terrain, nous devons constater quelques « écarts » avec la 
doctrine. C’est ainsi que nous sommes très choqués de constater la légèreté avec laquelle la 
Direction répond aux questions des délégués du personnel au sujet de la sécurité. Dans une 
matière qui exige un minimum de réactivité voire de proactivité, nous sommes encore 
confrontés à des réponses dilatoires voire à des absences de réponses sur des longues 
périodes à propos des mêmes questions. 
 
L’une de ces questions, par exemple, fait état d’indications portées au MSS et les délégués 
du personnel souhaitent connaître les immatriculations des avions concernés. Question 
simple s’il en est pour une compagnie aérienne. Nous sommes obligés de constater que la 
Direction ne sait pas si les indications portées au MSS sont correctes et qu’elle n’est pas en 
capacité de le vérifier dans le délai imparti (une semaine). Pendant ce temps, ce sont des 
centaines de vols qui sont réalisés sans que la Direction ne soit capable d’assurer que le 
manuel de sécurité des PNC est conforme. Cette absence de réactivité, même pour une 
question que d’aucuns, à tort, pourraient considérer comme mineure, n’est pas acceptable 
dans notre compagnie. 
 
Par ailleurs, sur une autre des questions touchant très directement la sécurité et les 
moyens d’évacuation de l’A321, nous sommes sidérés de constater que c’est le service 
marketing qui décidera des capacités d’évacuation des avions de la compagnie. Nous ne 
sommes pas loin de considérer que la Direction marche sur la tête sur ces questions en 
donnant la priorité au commercial. 
 

…/… 

 
        Ref. : LDS-10-08-46-FM
        AIR FRANCE 
        Monsieur Pierre-Henri GOURGEON
        Directeur Général
        45 rue de Paris
        95747 ROISSY CDG CEDEX

        Roissy, le 9 août 2010 

 Monsieur le Directeur Général,

Air France a annoncé le lancement d’un recrutement de PNC étudiants. Nous ne pouvons que nous féliciter de 
la reprise des embauches PNC, cependant le fait que l’Entreprise recourt à du personnel non qualifié est pour 
nous inacceptable. Le métier de PNC est un vrai métier… et cela toute l’année, il n’y a pas d’exception en été. 
Pour exercer sa mission dans l’avion, le PNC doit avoir été formé, cette formation étant sanctionnée par un di-
plôme, le CFS. Il nous parait indispensable, pour la sécurité des passagers que nous transportons, que l’ensem-
ble des membres d’équipage PNC soit titulaire du CFS.

Par ailleurs, plusieurs centaines de PNC sont inscrits dans les répertoires de Pôle Emploi, à la recherche d’un 
emploi de PNC. Cela sans compter les 200 PNC de Corsairfly, qui vont perdre leur emploi dans les prochains 
mois du fait du plan social en discussion actuellement. Tous ces demandeurs d’emploi et futurs demandeurs 
d’emploi attendent avec impatience la reprise des recrutements PNC. Certains ont une grande expérience et 
ont besoin de compléter leur carrière pour pouvoir bénéficier à terme d’une pension du régime de retraite des 
navigants.

Nous vous demandons donc de donner une priorité à ces professionnels dans les futures embauches de PNC, 
même s’il ne s’agit que de contrats temporaires de quelques mois.

Non seulement cela permettra de garantir au mieux la sécurité des passagers, mais cela permettra à Air France 
de s’enrichir de l’expérience acquise à l’extérieur par ces PNC expérimentés. Cela permettra également à ces 
PNC de postuler à un emploi permanent à Air France, quand les recrutements reprendront, avec quelques mois 
d’expérience supplémentaires acquis sur les lignes Air France.
Recevez, Monsieur le Directeur Général, l’expression de mes sentiments distingués.

 Le Président

 
 
 Franck MIKULA
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